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qui convoqua à son tribunal lus deux prêtres polonais porteurs 
de cet ordre étrange. Le Pape, cependant, espérant arriver 
plus facilement par la douceur que par la violence, fit venir 
devant lui les deux prêtres, et obtint d'eux une renonciation 
à leurs erreurs. Mais hélas ! cette conversion fut de courte 
durée : revenus en Pologne, ils ne donnèrent pas à leurs 
Ordinaires le certificat de soumission qu’ils avaient signé à 
Rome. Cette conduite a obligé le Souverain Pontife à émaner 
un document public par lequel il réprouvait et condamnait 
solennellement ladite secte et défendait à tout prêtre d'avoir 
des communications avec Marie-Françoise.

Cette condamnation a eu son effet, et les dernières nouvel­
les nous apprennent que les prêtres qui appartenaient à la 
secte des Mariavites se sont soumis, acte qui entraînera le 
retour des fidèles à l’obéissance envers leurs pasteurs.

Il est certain que la pensée des derniers temps hante les 
cerveaux et conduit parfois à des actes qui ne sont pas sui­
vant les règles de l’Eglise. On sait qu’il y a cinq cents ans, 
saint Vincent Ferrier se donna, de la part de Dieu, aux foules 
comme l’ange annonçant la tin du monde, et en preuve de sa 
mission surnaturelle, ressuscita devant tous une femme morte 
que l'on allait enterrer. Pie II dans la bulle de canonisation 
de ce saint dit: « Il eut les paroles de l’Evangile éternel pour 
annoncer, comme l’ange qui volait par le milieu du ciel, le 
règne de Dieu à toute langue, k toute tribu, à toute nation, et 
pour annoncer l'approche du jugement dernier. » Or, depuis 
cinq cents ans que cette prédiction a été faite d’une manière 
aussi solennelle, quelle a été confirmée par d'éclatants mira­
cles, authentiquée en quelque sorte par l’Eglise, elle ne s’est 
point réalisée. Mais il est aisé de répondre que Jonas, qui 
était aussi un vrai prophète, avait prédit que dans quarante 
jours Ninive serait détruite, et Ninive ne ie fut pas parce 
qu’elle fit pénitence. (Jonas, III, 10.) Do même la prédication 
et la prophétie de saint Vincent Ferrier suscita dans toute 
l’Eglise un courant de pénitence qui arrêta pour un temps le 
bras de Dieu prêt à s’appesantir.

Agissons en toutes choses avec réflexion, jugement et sagesse.


